
 

     

Unir le monde contre le SIDA 

  Déclaration à la presse 
 
L’ONUSIDA demande instamment aux pays du G8 de faire 
preuve d’un leadership audacieux et décisif sur le sida 
Au rythme actuel des progrès, les engagements sur l’accès universel à la prévention, au 
traitement, à la prise en charge et à l’appui en matière de VIH ne seront pas tenus. Une 
action et des ressources accrues s’imposent de toute urgence. 

Genève, 5 juin 2007 – En 2005, les dirigeants du G8 ont pris des engagements sans 
précédent sur le sida, qui ont conduit la communauté internationale à œuvrer en direction de 
l’objectif consistant à assurer l’accès universel à la prévention, au traitement, à la prise en 
charge et à l’appui dans le domaine du VIH d’ici à l’année 2010. S’appuyant sur ces 
engagements, les pays ont réalisé des progrès significatifs dans la définition de cibles 
ambitieuses destinées à orienter l’accélération de leurs ripostes nationales au sida. 

Le Programme commun des Nations Unies sur le VIH/sida (ONUSIDA) est encouragé par 
les derniers rapports de surveillance qui indiquent des augmentations du financement 
international en provenance des pays du G8, de la Commission européenne et autres 
gouvernements donateurs. Nous saluons également l’accroissement des dépenses 
intérieures sur le sida ainsi que les annonces récentes faisant état d’une extension et d’un 
élargissement de l’investissement en faveur de la riposte mondiale au sida. 

Toutefois, alors que les dirigeants du G8 se réunissent cette semaine à Heiligendamm 
(Allemagne) à l’occasion du Sommet 2007, l’ONUSIDA est toujours préoccupé par le fait 
que les engagements en vue d’atteindre l’accès universel ne seront pas réalisés au rythme 
actuel des progrès. 

Malgré l’accroissement du financement, selon les dernières données pour 2006, les 
ressources mises à disposition pour le sida sont inférieures de 6 milliards de dollars aux 
besoins estimés – une somme considérable. 

En 2006, il y a eu 4,3 millions de nouvelles infections à VIH et le nombre de personnes 
nécessitant un traitement antirétroviral continue de croître. Les dernières informations 
indiquent que le chiffre de 11 millions de personnes dont on prévoyait qu’elles auraient 
besoin d’un traitement antirétroviral d’ici à l’année 2010 pourrait avoir été sous-estimé 
jusqu’à 50%, sur la base d’une meilleure compréhension de la progression clinique vers le 
sida, ainsi que de nouvelles données démontrant qu’un début plus précoce du traitement 
offre une meilleure réponse. 

Ainsi, l’ONUSIDA demande instamment aux dirigeants du G8 de traduire leurs engagements 
antérieurs en action tangible et de faire en sorte que les autres promesses relatives au sida 
renforcent et s’appuient sur les objectifs existants. 

Le sida est l’un des problèmes de développement les plus pressants de notre ère. Pendant 
les trois jours que durera la réunion du G8, on estime que 33 000 personnes seront 
nouvellement infectées par le VIH et que près de 24 000 personnes mourront de maladies 
liées au sida. L’Afrique – un point très important de l’ordre du jour du sommet de 



Heiligendamm – est un continent où le sida est un facteur clé qui contribue à saper le 
développement. 

L’ONUSIDA continuera de collaborer avec les pays pour ‘faire travailler l’argent disponible’ 
et pour faire en sorte que l’accès universel devienne une réalité. 

Le sida doit être en tête des priorités du G8, cette année comme chaque année – dans les 
engagements et dans l’action. 
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L’ONUSIDA est une initiative conjointe novatrice des Nations Unies, qui rassemble les efforts et les 
ressources du Secrétariat de l’ONUSIDA et de 10 organisations du système des Nations Unies dans 
la riposte au sida. Le Siège du Secrétariat se trouve à Genève (Suisse) – avec du personnel sur le 
terrain dans plus de 80 pays. Une action cohérente du système des Nations Unies sur le sida est 
coordonnée dans les pays par le biais des groupes thématiques des Nations Unies et des 
programmes communs sur le sida. Les Coparrainants de l’ONUSIDA sont les suivants : le HCR, 
l’UNICEF, le PAM, le PNUD, l’UNFPA, l’ONUDC, l’OIT, l’UNESCO, l’OMS et la Banque mondiale. 
Vous pouvez consulter le site web de l’ONUSIDA sur www.unaids.org  

 


